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Aquatic biodiversity of Madagascar 30: the genus Clteirogenesia 
Demoulin, 1952 (Ephemeroptera, Palingeniidae). - The endemic genus 
Cheirogeizesia is poorly known and supposed to be monospecific with the 
single species Ch. decaiyi (Navàs, 1926). Numerous collections from 
different regions of Madagascar led us to discover several populations of this 
genus. In the present paper, we redescribe Ch. deeatyi from material recently 
collected in the suburbs of Antananarivo, as well as two new species, Ch. 
edinuizdsi sp. nov. (Mangoro basin) and Ch. Zaureizcae sp. nov. (Rianila 
basin). Affinities among them are quoted. Geographical and ecological data 
are also presented. The most striking discovery is the fact that neither males 
nor females perform flight, but rather skim the water surface. 

Key-words: Cheirogeiiesia - Madagascar - new species - distribution - 
behaviour 

INTRODUCTION 

L‘étude des Ephemeroidea malgaches entreprise par les membres du Laboratoire 
de Recherche sur les Systèmes Aquatiques et leur Environnement (CNRE-ORSTOM) 
et du Musée cantonal de Zoologie à Lausanne dans le cadre du projet “Biodiversité et 
biotypologie des eaux continentales malgaches” s’est révélée riche en nouvelles 
espèces. Ainsi les trois genres présents dans la Grande Île, Proboscidoplocia (Poly- 
mitarcyidae), Eatonica (Ephemeridae) et Cheirogenesia (Palingeniidae) qui étaient 
monospécifiques, possèdent respectivement sept (ELOUARD & SARTORI 1997; ELOUARD 
et al. 1999), trois (ELOUARD et al. 1998) et au moins trois espèces. 

La présence de Palingeniidae à Madagascar est connue depuis plus de 70 ans. 
Déjà en 1926, NAVÀS décrivait l’espèce Aizageiiesia decaryi sur la base de plusieurs 
spécimens capturés dans la région de Tananarive (Antananarivo) et dans le ‘‘ Sud et 
Centre ” de la Grande Île. Dans son travail de 1952, DEMOULIN crée le genre 
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Cheirogenesia pour cette espèce, se basant notamment sur la forme très particulière de 
l’aile antérieure qui présente une analogie frappante avec celle d’une chauve-souris. En 
1969, MCCAFFERTY érige un nouveau genre et une espèce nouvelle d’Ephemeridae, 
Fontainica josettae, sur la base de jeunes larves décrites sans autre appelation par 
FONTAINE (1968). En 1976 enfin, MCCAFFERTY & EDMUNDS décrivent pour la première 
fois une larve de Cheirogenesia, sous le nom de Ch. decaryi, et mettent en synonymie 
la combinaison Fontainica josettne. A ce jour donc, le genre Cheirogenesia n’est connu 
que de quelques imagos mâles, d’un lot de larves et d’une larvule, provenant tous de 
localités différentes. 

Grâce à l’obligeance du Dr J. Legrand, du MNHN de Paris, nous avons pu 
examiner I’holotype de Ch. decaryi. De plus, de nombreuses prospections effectuées 
depuis 1991 par l’équipe du LRSAE (ORSTOM-CNRE) et celle du Musée de 
Zoologie à Lausanne ont permis de capturer de très nombreux individus appartenant à 
ce genre, tant au stade larvaire qu’imaginal. 

Dans ce premier travail, consacré aux stades ailés, le mâle de l’espèce type du 
genre, Ch. decaryi (Navàs), est redécrit de la région d’Antananarivo; la subimago 
femelle est décrite pour la première fois. Deux autre espèces sont également pro- 
posées comme nouvelles, sur la base d’imagos mâles et subimagos femelles. Leurs 
larves feront l’objet d’une description ultérieure. 

Les holotypes et une partie des paratypes sont déposés au Musée de Zoologie à 
Lausanne. D’autres paratypes sont également déposés au MNHN, Paris, ainsi qu‘au 
CNRE à Antananarivo, Madagascar. 

DESCRIPTIONS 

Cheirogenesia decaryi (Navàs, 1926) 

Anagenesia decaryi Navàs 1926 
Cheirogenesia decaryi Demoulin 1952 
Cheirogenesia decaryi McCafferty & Edmunds 1976 nec 

IMAGO 6 
Coloration (matériel en alcool et vivant): tête brun-gris, yeux noirs, ocelles 

blanchâtres. Scape antennaire blanchâtre, pédicelle et flagelle brun moyen. Vestiges 
mandibulaires de couleur blanc-grisâtre. Thorax brun moyen, plus clair le long de la 
ligne médiane. Prothorax translucide près de sa marge antérieure. Aile brun-gris. Pattes 
brun gris, avec des maculations longitudinales brunes sur les fémurs. Tergites abdo- 
minaux brun moyen avec deux taches claires allongées en position antéro-médiane 
(Fig. 1). Une bande plus foncée part du milieu de la marge tergale et rejoint oblique- 
ment la marge postérieure. Sternites uniformément brun clair; traces de maculations en 
abat-jour peu visibles. Chaîne nerveuse ventrale blanchâtre. Paracerque brun foncé; 
cerques brun-gris. 

Tête: yeux grands, obovales; distance interoculaire égale aux 213 de la largeur 
d’un oeil (Fig. 2). Pièces buccales vestigiales, vestiges mandibulaires bien visibles, 
atteignant la base du prothorax. 
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Thorax: toutes les pattes sont de longueur normale, non atrophiées. Patte anté- 
rieure portant une griffe à deux ongles presque symétriques, l'un pointu, l'autre obtus 
(Demoulin, 1952, fig. 3D). Pattes médianes et postérieures portant des ongles longs et 
symétriques. Tarses de toutes les pattes à 5 articles. Aile antérieure caractéristique 
(Fig. 5): nervure costale profondément échancrée entre les nervures longitudinales des 
champs radial et médian. Gémination des nervures radiales et médianes, à l'exception 
de la nervure RI. Les nervures transverses n'atteignent pas la marge costale, mais sont 
remplacées par des plis de l'aile. Champs cubital et anal à marge costale rebordée. 
Champs costal et sous costal de l'aile posttrieure également rebordé. Nervure costale 
peu échancrée. Nervures transverses principalement présentes entre la nervure costale et 
la première nervure radiale. 

Abdomen: pleurites abdominaux très développés. Gonopodes de trois articles, le 
premier très développé, les deux derniers réduits à de petits moignons. Styligère très 
largement échancré. Lobes péniens très divergents, en V dans la partie proximale, 
brusquement élargis, avec une saillie en forme de talon. Marge externe des lobes 
légèrement convexe, boudinés, et brusquement rétrécis à l'apex, formant un téton 
(Fig.7). 

. 
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Paracerque réduit à quelques segments. 
. Taille: longueur du corps, 21-27 mm; longueur de l'aile antérieure, 14-18 mm; 

longueur des cerques, 15-20 mm. 

SUBIMAGO O 
Tête et thorax brun foncé. Pattes antérieures entièrement atrophiées; pattes 

médianes et postérieures atrophiées au niveau des tarses. Aile antérieure laiteuse, 
moitié distale souvent teintée de gris. Marge costale nettement moins échancrée que 
chez le B (Fig. 6). Nervures transverses moins abondantes, surtout dans le champ 
cubital qui est au demeurant plus développé que chez le B. Abdomen plus clair que 
chez le 8, mais avec les mêmes dessins sur les tergites. Sternites uniformément 
blanchâtres, chaîne nerveuse ventrale bien visible; 9e sternite plus foncé, avec deux 
taches allongées noirâtres. 

longueur des cerques, 6- 1 O mm. 

i 

Taille: longueur du corps, 22-28 mm; longueur de l'aile antérieure, 15-22 mm; 

OEUF 
Forme discoïde typique des Palingeniidae (Fig. IO). Surface chorionique lisse 

sans structure apparente; micropyle en position submarginale; plage micropylaire très 
peu marquée. Diamètre: 300-360ym. 

MATÉRIEL EXAMINÉ 

Un spécimen épinglé, 8 holotype (MNHN, Paris), et portant les étiquettes suivantes: 
(1) Muséum Paris Madagascar Tananarive R. Decary 1921, (2) T g(?) 221, (3) Anagenesia 
decaryi Nav. P. Navás S.J. det, (4) TYPE. 
Autre matériel: 

12 larves, bassin de la Betsiboka, riv. Ikopa, Ambohimanambola, près du pont, 
47"25'54"E, 18'56'40" S, alt. 1257 m; stat. St02-27, prélèv. P0242, le 30/04/94. 18 8 8 ,  
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FIG. 1 
Cheirogenesia decaryi (Navàs, 1926), imago mâle. 
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20 9 O, bassin de la Betsiboka, riv. Ikopa, Ankazobe-Ambohimanambola Tana, Sablière, 
47'34'38" E, 18'55'43" S, alt. 1255 m; stat. StO2-03, prélèv. P0287, le 14/03/95. 154 66, 
13 O O, bassin de la Betsiboka, riv. Ikopa, Hotel le Hintsy-Tana, 1500 m en amont de P0287, 
47'35'23" E, 18"55'58" S, alt. 1256 m; stat. 302-33, prélèv. P0288, le 15/03/95. 198 66, 
122 O O, 50 exuvies larvaires, même station, prélèv. P0576, le 22/03/96. 

1 Cheirogenesia edmundsi sp. n. 

Clieirogeiiesia decaiyi sensu McCafferty & Edmunds 1976 

IMAGO 8 
Coloration similaire à celle de Ch. decuryi. Teinte générale plus claire. Tergites 

bruns-clairs, sternites abdominaux beiges, sans aucune trace de maculation. 
Tête: yeux très grands, ovales (Fig. 3); distance interoculaire inférieure à la 

moitié de la largeur de l'oeil. 
Thorax: ailes antérieures et postérieures semblables à celles de Ch. decuryi. 

Nervation typique du genre. 
Abdomen: base des lobes péniens à marges subparallèles; lobes divergents après 

la saillie, à marges postérieures subrectilignes et brusquement rétrécis à l'apex, formant 
un téton (Fig. 8). 

Taille: longueur du corps, 25-28 mm; longueur de l'aile antérieure, 16-18 mm; 
longueur des cerques, 14-17 mm. - 
SUBIMAGO O ET OEUF 

4 Semblables à ceux de Clz. decuryi. 
Moitié apicale de l'aile antérieure nettement teintée de gris. 
Taille: longueur du corps, 21-29 mm; longueur de l'aile antérieure, 18-24 mm; 

longueur des cerques, 7-8 mm. 

MATÉRIEL EXAMINÉ 

Moramanga, 48'06'32" E, 18'52'32" S, alt. 840 m; stat. St07-01, prélèv. P0243, le 6/05/94. 

Autre matériel: 

prélèv. P0375, le 17/04/95. 17 6 6,25 0 0 ,  même station, prélèv. P0377, le 20/04/95. 

1 imago 6 holotype, bassin du Mangoro, riv. Mangoro, Pont routier - Route: Tana- 

157 6 6, 130 0 O paratypes, même station, même date que l'holotype. 

24 imagos 6 6, même station, prélèv. P0106, le 2/04/92. 35 larves, même station, 

ETYMOLOGIE 

Cette espèce est dédiée à G.F. Edmunds Jr. (Salt Lake City, USA), qui fut le 
premier à collecter des spécimens de cette espèce. 

Cheirogenesia laurencae sp. n. 

IMAGO 8 

sternites abdominaux brun moyen, maculations blanchâtres en abat-jour bien visibles. 
Coloration générale plus foncée que chez Ch. decuq)i. Tergites bruns foncés, 
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FIGS 5 - 6 
Ailes antkrieure et postérieure de Cli. decnïyi; fig. 5: imago mâle, fig. 6: imago femelle. 

Tête: yeux très grands, obovales (Fig. 4); distance interoculaire égale aux 213 de 
la largeur de l'oeil. 

Thorax: ailes antérieures et postérieures semblables à celles de Clz. clecat-yi. 
Nervation typique du genre. 

Abdomen: base des lobes péniens à marges internes en forme de "U" bien 
visible; lobes peu divergents après la saillie, à marges postérieures subrectilignes, et peu 
rétrécis à l'apex, formant un téton peu prononcé (Fig. 9) 

longueur des cerques, 18-2 1 mm. 
Taille: longueur du corps, 37-29 mm; longueur de l'aile antérieure, 16-19 mm; 

3 

- 

FIGS 2 - 4 
Tête en vue dorsale des trois espèces de Cheirogenesia; fig. 2: U t .  decaryi, fig. 3: Ch. ed- 
mundsi sp. nov., fig. 4: Ch. laurencae sp. nov. 
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SUBIMAGO 9 ET OEUF 

Semblables à ceux de Ch. decaryi. 
Moitié apicale de l'aile antérieure nettement teintée de gris. 
Taille: longueur du corps, 21-29 mm; longueur de l'aile antérieure, 18-24 mm; 

longueur des cerques, 7-8 mm. 

MATÉRIEL EXAMINÉ 

1 imago 8 holotype, bassin du Rianila, riv. Sahatandra, Pont routier Ambarikadera, 
Croisement vers Lakato, Aff. de Rianila., 48'21'07" E, 18'57'23" S, alt. 925m, station St17-IO, 
prélèv. P0248, le 26110194. 

33 d 8 , 12 9 9 paratypes, même station, même date que l'holotype. 
Autre matériel: 

25 larves, même station, prélèv. P0376, le 17/04/95. 11 larves même station, prélbv. 
P0506, le 19/10/95. 18 larves, bassin du Rianila, aff. Sahatandra, Route Lakato, près de 5 km 
début route Lakato, 48'21'02'' E, 18'59'37" S, alt. 935m, station St17-33, prélèv. P0517, le 
20/10195. 

1 

ETYMOLOGIE 
Cette espèce est dédiée à Laurence Ruffieux (Neuchâtel), éminente collègue et 

amie, qui a participé à plusieurs prospections et qui a fait d'importantes recherches sur 
la physiologie des espèces de Cheirogenesin. 

DISCUSSION 

Les trois espèces mentionnées dans ce travail sont très proches l'une de l'autre. 
Elles se distinguent cependant aisément. La coloration mise à part, les imagos mâles 
de Ch. edmmdsi sp. nov. se reconnaissent à la forme et à la taille de leurs yeux plus 
grands que chez les deux autres espèces. La forme des génitalia, que ce soit la base 
des lobes péniens aussi bien que l'apex, est caractéristique de chaque espèce. Le fait 
que la population du Mangoro soit différente de l'espèce nominale avait déjà été 
supposé par MCCAFFERTY & EDMUNDS (1976). 

i 

DISTRIBUTION ET ÉCOLOGIE 

Les larves de Cheirogenesia possèdent une écologie proche de celles d'autres 
Palingeniidae, telle celle de Palingenin longicaudn (SARTORI et al. 1995). Elles sont 
fouisseuses et colonisent les méandres des cours d'eau, principalement dans les zones 
d'érosion où elles forent des trous dans le substrat fin composé majoritairement de 
limons et d'agile relativement compacts. D'ailleurs tous les Palingeniidae colonisent les 
zones potamiques des fleuves et rivières, surtout situées à basse altitude. A Madagascar, 
il en est de même pour certaines espèces de Cheirogenesia. Toutefois, la géomorpho- 
logie du pays a créé des zones potamiques d'altitude sur les Hautes Terres (altitude 
supérieure à 1200 m), qui sont colonisées par certaines espèces, telle Ch. decaryi. 

I 

Chaque espèce étudiée n'est pour l'instant connue que d'un seul bassin. 
Ch. decaryì a été collectée dans plusieurs stations le long de 1'Ikopa (haut bassin 

de la Betsiboka), dans la banlieue de la capitale Antananarivo (Fig. 11). La rivière 
possède un débit moyen d'environ 30 m3.s-'. L'environnement est majoritairement 
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FIGS 7 - 9 
Génitalia, en vue ventrale des trois espèces de Clwirogenesin; fig. 7: Clz. rlecaryi, fig. 8: 
Ch. edinutzdsi sp. nov., fig. 9: Ch. laurencne sp. nov. 
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FIG. 10 
Oeuf de Ch. edmuitdsi sp. nov., de face (a), de profil (b) et détail de la rigion micropylaire (c). 
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constitué de rizières. Les larves creusent des trous horizontaux. La période d'émergence 
a lieu généralement entre la dernière semaine de mars et la première semaine d'avril, 
soit à la fin de la saison des pluies (fin de l'été austral). 

Ch. edinundsi sp. nov. colonise plusieurs stations le long du Mangoro (Fig. 11). 
Le fleuve possède un débit moyen d'environ 90 m 3 s 1 .  L'environnement est constitué 
par une forêt pluviale dégradée ("savoka"). Les larves colonisent les berges dans une 
zone 2 écoulemenent laminaire située entre deux rapides. Les trous sont creusés 
horizontalement, La période d'émergence se déroule entre la fin du mois d'avril et le 
début du mois de mai, soit au début de la saison sèche (automne austral). 

Clz. laurencae sp. nov. a été découverte sur plusieurs stations le long de la 
Sahatandra (bassin du Rianila) (Fig. 11). Contrairement aux deux autres rivières, celle- 
ci est nettement plus petite, avec un débit moyen inférieur à 5 m3.s1. L'environnement 
est constitué par une forêt pluviale primaire. Les larves creusent des trous horizontaux. 
La période d'émergence a lieu a la fin du mois de septembre, soit vers la fin de la saison 
sèche (printemps austral). 

Le genre Cheirogenesia est relativement répandu à Madagascar (Fig. 11). A ce 
jour, une vingtaine de localités sont connues, tant sur les bassins de la côte ouest que 

4 
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COMPORTEMENT 

Pour les trois espèces prCsentées dans ce travail, le comportement des stades 
ailés est le même. Les émergences ont lieu tôt le matin. Les premiers individus sortent 
de l'eau environ une heure et demie avant le lever du soleil, soit aux environs de 4h30. 
I1 est très difficile dans ces conditions de pouvoir observer convenablement cette 
première phase. Les subimagos mâles muent sur l'eau, immédiatemment après la 
remontée de la larve à la surface. I1 est possible que l'émergence des larves se fasse 
sous l'eau. Ce qui est certain, c'est que nous n'avons jamais capturé de subimagos 
mâles! Le fait que les mâles passent par ce stade est prouvé par la présence d'exuvies 
subimaginales à la surface de l'eau. 

Comme pour les autres Palingeniidae, les femelles restent au stade subimaginal. 
L'extrême brièveté du stade subimaginal des mâles fait. que les émergences sont syn- 
chrones. I1 n'y a pas de phénomène de Protandrie comme chez Pnlingenia longicauda 
par exemple (LANDOLT et al., 1995). 

I 

+ 
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FIG. 1 1  
Cartes de distribution des espèces de Clwirogeìtesin a Madagascar: A: stations prospectées, B: 
stations à Cheirogerzesin spp., C: 0 Ch. decaqi sp. nov., Ch. edriiiindsi sp. nov., + Ch. 
laureitcne sp. nov. 

Le maximum &émergence a lieu aux alentours de 5h00. Les accouplements se 
déroulent immédiatement et la ponte suit touh de suite. L'apogée de l'activité de 
reproduction est atteinte entre 5h15 et 5h30. D$s ce moment, le nombre d'individus 
diminue et au lever du jour, vers 6h00, il ne reste presque plus d'individus sur l'eau. 

Dans les grandes lignes, l'activité .de reproduction de Cheivogeaesin est sem- 
blable à ce que l'on connait des autres Palingeniidae. La différence fondamentale est 
que dans ce genre, ni les mâles ni les femelles ne volent. Ces insectes se déplacent tels 
des hydroglisseurs à la surface de l'eau, et sont incapables de quitter l'interface eau-air. 
Tous les individus jetés en l'air sont incapables de supporter leur propre poids et 
retombent à la surface de l'eau. L'étude de cette adaptation unique chez les Ephé- 
méroptères, ainsi que ses causes et conséquences, fait l'objet d'une étude séparée 
(RUFFIEUX et al., 1998). La microendémicité marquée des Cheiuogeizesin est très certai- 
nement une conséquence de la perte du vol des adultes; il devient en effet impossible à 
ces insectes de passer d'un bassin à l'autre. 
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